Communiqué de presse de Christine DEFRAIGNE

concernant le Budget 2008 de la ville de Liège
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Mouvement Réformateur




Date : le 13 mars 2008
La Région éponge le déficit prévu de la ville de Liège : une victoire à la Pyrrhus ? Ou quand la Fée Daerden se transforme en Fée Carabosse.

L’on ne peut que prendre acte avec espoir des déclarations de la « Fée Daerden » hier sur les ondes de la RTBF qui annonçait que le déficit de la ville de Liège (38 millions d’euros pour rappel), ainsi qu’une partie (3/4) de la dette des pensions qui grève fortement la ville allaient être repris par la Région Wallonne dont les surplus budgétaires tant vantés impliquent au minimum cette aide.
La ville n’aura désormais plus aucune excuse ni échappatoire pour redonner corps aux grands projets qui étaient siens en début de mandat. 
Mais nous resterons néanmoins attentifs à l’évolution des grands dossiers liegeois tombés en véritable léthargie pour certains, en attente de subsides pour d’autres et dont on peut douter qu’ils progresseront cette année :
· la piscine de Jonfosse, 10 millions d’euros sur les 15 millions de coût réel, déjà espérés et pas obtenus en 2007, sans compter l’inconnue sur la provenance du reste de financement nécessaire.

· la patinoire du Longdoz, clé essentielle du dossier Médiacité, qui espère recevoir 2,5 millions d’euros sur les 8 millions de coût réel, où la même inconnue sur le financement complémentaire existe. A noter qu’en 2007, la Ville espérait déjà recevoir 5 millions d’euros pour ce projet.

· L’Opéra Royal de Wallonie, qui nécessite 24,4 millions d’euros, totalement subsidiés, et pour lequel la Ville espérait déjà recevoir 21 millions l’an dernier.

· Le futur Théâtre de la Place,  pour lequel la Ville espère recevoir 16,5 millions de subsides, qu’elle n’a déjà pas obtenus l’an dernier, pour financer les 20 millions d’euros de coût du projet.
La ville recevra donc près de 80 millions d’euros par an pour acquitter la dette de la ville qui grève tant les budgets de la ville depuis tellement d’années (20% du budget communal). 

Soulagée de cette dette, la ville aura-t-elle dés lors l’audace de financer en fonds propres les différents dossiers en attente de subsides ? Nous pouvons malheureusement en douter vu les déclarations de Monsieur l’Echevin du Budget dans « La Meuse » de ce jeudi qui déclare qu’il attendra les subsides avant de lancer les grands travaux de la piscine, de la patinoire ainsi que de l’Opéra.
Cette nouvelle ne doit pas être un trompe l’œil et nous devrons bien entendu rester attentifs à l’évolution de la répartition du Fonds des Communes : il est déjà annoncé que la part de Charleroi et de Liège diminuera de 32 à 20% du Fonds des Communes. En effet, en augmentant les budgets alloués au Fonds des Communes, la Région reconnaît implicitement que les communes doivent assumer une série de missions sans cesse grandissante.
Par un tour de passe-passe, si on nous donne d’une main ce qu’on nous reprend de l’autre, il est légitime de se demander où se cachait la bonne nouvelle annoncée hier. Il ne faudrait pas que la Fée Daerden se transforme en Fée Carabosse. 
Il y en a qui gagnent au Lotto et qui sont malheureux toute leur vie !
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